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prophète, mais il vous les enseigne activement comme modèle
et comme patron, et le devoir de l'imitation s'allie ici pour vous
à celui de la foi et de la docilité.

Ce qu'il a dit est vrai; ce qu'il a fait, est bon; et si vous devez
aller à Joseph, comme au modèle de la vie et des vertus domesti-
ques, vous devez aller à Jean, comme au modèle de la vie et des
vertus civiques.

Vous devez y aller comme chrétien:.c'est le comman devoir
des chrétiens de tous les temps et de tous les lieux; mais vous.
devez y aller surtout comme chrétiens de sang français, établi3
sur la terre d'Amérique.

Car depuis trois siècles, j'entends sur les bords d'un autre fleu-
ve et sous le ciel d'une autre terre, une voix, criant, comme ja-
dis au bord du Jourdain : « Préparez le chemin du Seigneur ! »-
Et j'entends du ciel, répondant à la voix de la terre, une autre
voix qui dit: « Voici que j'envoie mon ange devant ton e
pour frayer la voie à tes pas ! » La parole de la terre, c'est la vô-
tre, c'est la nôtre, peuple français et catholique du Canada. La.
voix du ciel, c'est celle du Père éternel. disant à son Christ: «Je
t'ai donné les nations en héritage. Je t'ai donné là-bas, pour ac-
complir tes gestes et porter ta parole au vieux monde, la voix de-
la France, qui est ta fille aînée; je te donne ici pour accomplir-
tes ouvres et porter ta parole au nouveau-monde la voix de cette
fille de France dontj'ai déposé le berceau sur la rive du Saint-
Laurent. »

Voix de Dieu parlant à la Nouvelle-France, voix de la Nouvel-
le-France répondant à Dieu et à son Christ, voilà, mes frères, la
mission, la vocation, la destinée providentielle de notre peuple ea
cette terre d'Amérique ! Aveugle, celui d'entre nous qui ne la.
verrait pas! Malheureux, qui ne s'en réjouirait et ne s'en glori-
fierait pas! Lache et traître, qui n'y participerait pas !

Le Christ vous parle à l'oreille par l'enseignement de son Eglise
et la suprême direction de ses ministres; il vous parle au cœur par-
les lumières et les mouvements divers que l'Esprit Saint multiplie
dans les âmes de bonne volonté, pour les conduire à leur fin éter-
nelle en même temps qu'à leur commune fin temnorelle. Répon-
dez généreusement et docilement à cette direction souveraine de
PEglise comme à cette direction intiiie de l'Esprit du Christ.

Cet Esprit qui a fait la force et la grandeur de Jean le Précur-
seur, fera aussi la force et la grandeur du peuple précurasur due

Christ que nous sommes nous-mêmes.


